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Deux bombes…
Une altercation a opposé samedi
soir deux automobilistes rue Pas-
teur à Mulhouse. L’une des deux
femmes, âgée de 21 ans, s’en est
pris à son interlocutrice en dégai-
nant sa bombe lacrymogène. La
seconde a tenté de riposter en
sortant… sa propre bombe lacry-
mo. La police municipale a désa-
morcé le conflit. La jeune femme
qui s’était montrée la plus agres-
sive a été interpellée. Elle fera
l’objet d’une procédure dite de
plaider-coupable.

Dans la cuisse
Samedi après-midi, au cours
d’une violente dispute dans un
appartement de la rue du Capitai-
ne-Dreyfus à Mulhouse, une
femme de 21 ans a porté un coup
de couteau au niveau d’une cuis-
se à son ex-compagnon, qu’elle
héberge. L’homme n’a heureuse-
ment été que superficiellement
touché. La jeune femme, inter-
pellée par la police vers 17 h, était
toujours en garde à vue hier en
fin d’après-midi.

Cycliste en colère
Samedi vers 22 h place Guillau-
me-Tell à Mulhouse, un cycliste
de 38 ans, furieux qu’un automo-
biliste lui refuse une priorité, a
brisé une vitre de la voiture en
question. À l’arrivée de la police
municipale, il a insulté les agents
et s’est rebellé. Le trentenaire, qui
accusait un taux d’alcoolémie de
1,08 g/l et était porteur d’un petit
bout de shit, est sorti de sa garde à
vue avec une convocation devant
le tribunal correctionnel.

Vengeance
Le soir de la Fête de la musique,
une altercation avait opposé deux
jeunes et l’un avait mis un coup
de tête à l’autre. Ce dernier, pres-
que 15 jours après, s’est rendu
samedi chez l’auteur du coup de
tête pour se venger et il n’y est pas
allé de main morte : il lui a porté
une quinzaine de coups de
poings au visage. Le père de la
victime est allé cueillir l’agresseur
de son fils et l’a conduit au com-
missariat, où le jeune était tou-
jours en garde à vue hier.

Suspicion
Dans la soirée de vendredi, cinq
Mulhousiens sont allés en boîte à
Colmar, où l’alcool a coulé à flot.
L’un d’eux, âgé de 41 ans, s’est
rendu compte au petit matin, en
se réveillant dans sa voiture où il
s’était assoupi, qu’il n’avait plus
son argent. Soupçonnant une
membre du groupe de l’avoir dé-
lesté de ses sous, il s’est rendu
devant chez elle, rue Dreyfus à
Mulhouse, très énervé. Au retour
de la jeune femme, qui était allée
à la boulangerie, il l’a aspergée de
gaz lacrymogène. Le quadragé-
naire, qui accusait encore un taux
d’alcoolémie de 2 g/l à 9 h, a été
remis en liberté après sa garde à
vue. L’enquête se poursuit.

Vol à la roulotte
Un équipage de la Bac a interpel-
lé samedi, à 15 h 20, un homme
de 62 ans muni d’un tournevis
qui roulottait une voiture sur le
parking de la rue Léo Lagrange à
Mulhouse. Récidiviste, le sexagé-
naire sera déféré ce matin au par-
quet.

Les feux
Hier à 7 h 30, les pompiers sont
sortis pour éteindre un feu de
cuisine rue de Brunstatt à Mul-
house. Un quadragénaire, légère-
ment intoxiqué par la fumée, a
été conduit au Moenchsberg. À
15 h 25 hier, les pompiers mul-
housiens sont sortis pour un feu
de canapé dans un appartement
de la rue d’Illzach. Un chat, in-
toxiqué par la fumée, a été trans-
porté chez un vétérinaire et a pu
être sauvé.

Après l’orage
Les fortes pluies de l’orage qui a
éclaté hier en début d’après-midi
ont provoqué des inondations à
Rixheim et à Habsheim. À partir
de 13 h 50, les pompiers ont été
sollicités à neuf reprises, notam-
ment pour des assèchements de
caves.

Faits divers

Dans le cadre du
Festival auto, la Ville de
Mulhouse a une
nouvelle fois proposé
au public de se
retrouver à mi-chemin
entre musique et belles
voitures, à l’occasion de
la Nuit de l’auto.

« Regarde, c’est la voiture de Gor-
batchev ! » Nul ne sait si cette bel-
le limousine russe, sans doute
cousine de la célèbre Mercedes
600 a accueilli un jour le dirigeant
soviétique… Ce qu’on sait en re-
vanche, c’est que cette belle car-
rosserie trônait fièrement devant
le temple Saint-Etienne samedi
soir, accompagnée de ses cousi-
nes Volga ou Robeda lors de la
Nuit de l’auto.

Face à l’hôtel de ville, et à côté de 
ces belles de l’Est, la fête bat son

plein, puisque le groupe de pop
russe Laminor enflammait la pla-
ce de la Réunion. « Nous avons
créé un parcours musical dans une
ambiance de voitures mises en lu-
mière, explique Céline Castaldini,
la coordinatrice de la manifesta-
tion. Cela permet au public de profi-
ter d’une balade en changeant

d’ambiance, tout en profitant des
voitures. »

Et ils étaient nombreux, sans
doute des milliers, à arpenter les
rues du centre-ville pour décou-
vrir ces ambiances. Place de la
Réunion donc, la Russie. En mar-
chant vers la place des Maré-

chaux où un clubbing electro les
attendait sur décor de BMW, les
passionnés de voitures et surtout
les familles ont pu s’attarder sur
la musique des Mulhousiens du
groupe Parano. Leur musique
pop rock oscillant entre ambian-
ce élégante et sombre collait à
merveille avec l’environnement
qui leur a été associé : de belles
Porsche et un éclairage bleu di-
gne de films policiers des années
soixante.

« C’est toujours réussi »
Connue dans le monde entier
pour ses grosses et vieilles voitu-
res, l’île de Cuba était elle aussi
présente, place de la Concorde
avec le groupe Camaron Jazz.
Azedine Boufrioua, un des mem-
bres du groupe apprécie la soi-
rée : « c’est sympa de mettre la
musique au service des gens, en met-
tant en place différentes ambian-
ces… Les gens sortent et se
réapproprient la ville, je trouve ça

superbe ! »

Place des Victoires, Jimmy Bock a
fait danser le rock dans une am-
biance très américaine, entre
Corvettes et Ford Mustang. Plus
loin, dans la rue du Sauvage, les
Traction et autres vieilles Peugeot
volaient la vedette aux grosses
américaines, avec la guinguette
de Zazie Musette tandis que la
place des Tonneliers vibrait au
son des tubes des années quatre-
vingt.

Globalement, et bien que beau-
coup aient estimé que cette nuit
de l’auto était en dessous des an-
nées précédentes en terme de
nombre de voitures exposées, cet-
te soirée a plu. Gérard et Renée
sont des amateurs de voitures an-
ciennes : « on adore ça et on vient à
chaque fois, c’est toujours réussi !
Beaucoup critiquent Mulhouse,
mais on se demande ce qu’ils veulent
de plus quand on voit de telles mani-
festations ! »

Christophe Schmitt

Festival auto Les plus belles voitures 
sous les projecteurs

Des voitures, de lamusique, et une bonne ambiance ! Photo C.S.

Kingersheim Goûter à « la sobriété 
heureuse » à 6 pieds sur Terre

Élodie Grandmaire a adhéré il y a
trois ans aux Amap (Association
pour le maintien de l’agriculture
paysanne) et, depuis, redécouvre
le goût des choses. « Jeudi dernier
par exemple, il y avait dans mon
panier une botte de carottes, des
petits pois frais, un panier de gro-
seilles, deux salades vertes, du persil,
quatre fenouils, de la bière blanche à
la fleur de sureau… Je me régale !
J’ai totalement changé mes habitu-
des alimentaires, je découvre de nou-
velles saveurs et je prends le temps de
cuisiner. » Ce qu’elle apprécie à 6
pieds sur Terre : « Tout le monde
peut y trouver son compte, les en-
fants comme les adultes, les néophy-
tes et ceux qui sont déjà bien engagés
dans la protection de l’environne-
ment… La conférence de Marc
Kaufmann sur le jardinage naturel
par exemple, ça devrait être mis
entre toutes les oreilles, des conseils

simples, efficaces, que du bonheur !
La restauration est superbe aussi,
j’ai goûté les lasagnes végétariennes,
c’est divin ! Ce que j’aime aussi ici,
c’est la dimension familiale de cette
manifestation et les gens sont vrai-
ment là pour le partage de sa-
voirs… »

Élodie « Des conseils à mettre 
entre toutes les oreilles »

Élodie, adepte des Amap.

Si elle regrette amèrement le re-
noncement à l’extension du
tramway — « C’est un peu pour ça
qu’on s’est installé à Kingersheim »
explique-t-elle — Anne Baum est
très heureuse d’habiter rue de
Hirschau, à deux pas de Tival.

« On a passé tout l’après-midi d’hier
à 6 pieds sur Terre et les enfants
étaient impatients de revenir
aujourd’hui. » Gaspard, 6 ans, Zé-
phir 4 ans et Lili, 10 mois, se sont
régalés dans l’espace jeux. « Ce
que j’apprécie, c’est la qualité de

l’encadrement, les parents ne sont
pas stressés… La possibilité pour les
enfants de jouer dans un bac à sable
géant, avec de l’eau aussi et de la
boue, de s’initier au tour de potier…
Moi-même, j’ai mis les pieds dans
une baignoire de boue, ce sont des
sensations nouvelles, très agréables…
Redécouvrir ce rapport simple à la
nature et à la terre… Je trouve que
cette manifestation est à la fois cal-
meet joyeuse.Et j’adore le balmuset-
te. On rencontre plein de gens, on
apprend des choses… »

Anne « C’est calme et joyeux ! »

Lili a goûté aux plaisirs de la boue… Photos Darek Szuster

Stéphanie Weill est membre des
Sheds depuis 2008. « Tous les mer-
credis, je suis dans le potager pédago-
gique et j’apprends. J’aime l’esprit
qui règne ici, l’ambiance sympa… Je
suis très motivée par le projet de créer
un café-théâtre-restaurant écologi-
que qui permettra la rencontre des
gens de toutes générations. Et bien-
tôt, la sortie du livre de l’équipe
potagère des Sheds, le Petit manuel
moderne de la cuisine d’antan. C’est
super de découvrir qu’on peut bien

manger, sainement, sans dépenser
beaucoup d’argent. Et j’ai le senti-
ment de faire partie d’une grande
famille des adhérents des Sheds qui
partagent tous les mêmes préoccu-
pations par rapport à la préserva-
tion de l’environnement… En même
temps, c’est une famille très ouver-
te ». Hier, Stéphanie a animé un
stage cuisine avec les enfants sur
l’art de préparer des brochettes de
fruits trempées dans une sauce
au chocolat… Succès assuré !

Stéphanie Joie d’apprendre

Stéphanie, apprentie jardinière.

Philippe Kirscher a participé hier
à l’atelier terre animé par l’artiste
plasticienne Laurence Mellinger.

Peintre spécialisé dans le tade-
lakt, une technique marocaine
d’enduits à la chaux et à la poudre
de marbre qui permet de rendre
étanche une surface sans recou-
rir au carrelage, Philippe Kirs-
cher retrouve à 6 pieds sur Terre
« ce qui n’existe plus à la foire éco-
bio » depuis qu’elle a quitté Rouf-

fach pour s’installer au parc-expo
de Colmar… « Même si ce n’est pas
la même finalité, j’ai l’impression
qu’on peut ressusciter ici le côté con-
vivial des échanges et créer aux
Sheds une véritable plate-forme
pour le développement de l’éco-cons-
truction dans la région. »

Sur la terre, il est intarissable…
« C’est un matériau qui est toujours
disponible, gratuit, sur place, indéfi-
niment recyclable… Et ça fait les
mains douces ! »

Philippe Éco-constructeur

Philippe, les vertus de la terre
« indéfiniment recyclable ».

gne, « Et j’y vais à vélo ! ». « Ce
qui me plaît ici, c’est de participer
à une réflexion générale sur toute
la question de la décroissance,
écouter les conférences de Paul
Ariès… Comprendre l’urgence,
pour nous, les Occidentaux, d’ap-
prendre à vivre autrement… »

Gilles Barthe lutte depuis de
nombreuses années contre le
nucléaire. « Une prise de cons-
cience qui remonte aux années
80, lors d’une manifestation qui
dénonçait les conséquences des es-
sais nucléaires français en Polyné-
sie… » Il était présent ce
week-end à Kingersheim au
stand du Comité pour la sauve-
garde de Fessenheim et de la
plaine du Rhin, association
créée avant-même la construc-
tion de la centrale, qui, aujour-
d’hui, se bat pour sa fermeture.
Gilles est aussi au marché de
Mulhouse tous les samedis, au
stand de Jacques Simon (fro-
mages de chèvres bio). Il reven-
dique « moins de 100 g de déchets
par semaine », cultive son pota-
ger, se procure son alimenta-
tion bio directement chez le
producteur et ses yaourts dans
des pots consignés en Allema-

Gilles, militant antinucléaire.

Gilles Consommer local et bio
Ambiance vacances ce
week-end à Tival à
Kingersheim, entre la
terrasse sous les tilleuls
côté cour, les bacs à
sable, baignoires à
boue et les ateliers
écolo-ludiques côté
parvis. La 3e édition de
6 pieds sur Terre
organisée par les Sheds
a tenu ses promesses
en offrant un présent
qui chante sans
attendre
d’hypothétiques
lendemains. Mode
d’emploi de la sobriété
heureuse avec des
visages croisés hier.

F.M.


